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SITUATION ALIMENTAIRE NATIONALE 
 
La situation alimentaire dans les 8 Wilaya suivies durant le 
mois de juillet 2001 est marquée, tout d'abord, par le 
démarrage de l’hivernage dans la partie sud du pays, lequel 
accuse un important retard cette année. Le Guidimakha et le 
Brakna ont cependant été relativement bien arrosés durant les 
deux premières décades de juillet. De plus, les cultures sous 
pluie ont commencé dans toutes les régions du sud et sont aux 
stades de semis ou de levée. Au Gorgol et au Trarza, la récolte 
de riz irrigué de contre saison chaude s’effectue avec un retard 
de plus d’un mois sur le calendrier normal. Dans les zones 
oasiennes, la Guetna se poursuit surtout en Adrar et au Tagant, 
et la récolte de dattes s’annonce meilleure que celle de 2000.  
 
Sur le plan pastoral, on note au Hodh El Gharbi, au 
Guidimakha et en Assaba, l’amorce du retour du bétail qui 
était en transhumance au Mali. 
 
L'approvisionnement en denrées alimentaires de base est 
globalement satisfaisant, malgré une hausse des prix du riz 
importé et des céréales traditionnelles (sorgho, petit mil). 
 
Enfin, il faut signaler une dégradation continue de l’état 
nutritionnel des populations, en particulier des enfants en bas 
âge vivant dans les zones rurales à risque du Hodh Echargui ; 
dans l’Aftout ; et dans les Moughataa suivantes  : Boumdeid et 
Barkéol (Assaba) ; M’Bout et Monguel (Gorgol) ; M’Bagne 
(Brakna) ; R’kiz (Trarza) ; Chinguitti et Aoujeft (Adrar). 
 

SITUATION ALIMENTAIRE PAR REGION 
 
Hodh Echargui : 
 
Les cumuls pluviométriques enregistrés dans le Hodh Echargui 
au terme de la deuxième décade de juillet 2001 demeurent 
inférieurs de plus de 50 % à ceux de la même période de 
l’année passée au niveau des postes situés dans les Moughataa 
d’Amourj, Timbédra, Néma, et dans la commune de Fassala. 
Les postes d’Amourj et de Timbédra n’ont ainsi enregistré 
respectivement que 9 et 31 mm au 20 juillet 2001 (Cf. 
graphique infra). En fin juillet 2001, ces précipitations n’ont 
permis qu’un début de semis dans la zone sud de 
l’arrondissement de Bousteila. Sur le plan pastoral, malgré 
l’apparition de petites poches de pâturages dans les Moughataa 
de Timbédra et Néma, l’essentiel du cheptel se trouve toujours 
en transhumance au Mali. 
 
L’état nutritionnel des populations apparaît actuellement 
particulièrement dégradé dans les zones vulnérables de 
Bassiknou, Néma, Amourj, Oualata et Timbédra. 
 
Hodh El Gharbi : 
 
Les précipitations cumulées au 20 juillet dans le Hodh El 
Gharbi ont été au moins aussi importantes cette année que 
celles de 2000 à la même période (11 mm à Aïoun et 61 mm à 
Tintane), à l’exception de la station de Koubenni qui a 
enregistré un déficit de 50 % avec seulement 45 mm. La 
pluviométrie favorable de ce début d’hivernage a induit une 
régénération du couvert végétal, notamment dans les 
communes de Lehreijatt et Touil (Moughataa de Tintane). La 
campagne agricole sous pluie a démarré dans la bande sud de 
la Wilaya, c'est-à-dire dans les Moughataa de Tintane et 
Koubenni, où les cultures se trouvent aux stades de semis ou 
levée. Il faut s’attendre à un retour massif des agriculteurs en 
migration saisonnière. Dans les zones oasiennes de la région, 
la récolte des dattes se poursuit. La situation pastorale se 
présente globalement comme satisfaisante, et la plupart du 
cheptel a été vacciné contre les épizooties courantes selon les 
autorités. Le retour du bétail en provenance du Mali est déjà 
observé.  
 

– F A I T S  S A I L L A N T S  – 
 
è Installation tardive de l'hivernage dans le sud du 

pays. 
è Démarrage de la campagne des cultures pluviales. 
è Retard des récoltes de la campagne rizicole de 

contre saison chaude. 
è Production de dattes meilleure que celle de 

l'année passée. 
è Approvisionnement en denrées de base régulier. 
è Hausse des prix du riz importé et des céréales 

traditionnelles. 
è Malnutrition persistante dans les zones rurales à 

risque. 

Flash n° 8 / Juillet 2001 



FLASH MENSUEL DE L'OBSERVATOIRE DE LA SECURITE ALIMENTAIRE N° 8 – Juillet 2001 
 

2 

L’approvisionnement en produits alimentaires de base semble 
satisfaisant dans la région. Le prix du riz importé a néanmoins 
sensiblement augmenté depuis le mois passé sur certains 
marchés (+ 20% à Koubenni et Tamchekett). Dans la zone 
frontalière avec le Mali, une baisse de 20 % du prix du haricot 
a été constatée entre juin et juillet. En effet, ce produit 
constitue souvent un substitut à la viande, or celle-ci semble 
davantage disponible avec le retour du bétail transhumant. 
 
Dans les communes vulnérables de Oum Lahyadh, Lehreijatt 
et Mabrouk, une dégradation de la situation nutritionnelle des 
enfants en bas âges est constatée. En outre, toute la Wilaya 
connaît une recrudescence du paludisme et des pneumopathies.  
 
Assaba : 
 
Le sud de la Wilaya de l’Assaba connaît un bon début 
d'hivernage, notamment au niveau des communes de Blajmil, 
Tenaha et Kankossa, où les cumuls pluviométriques au 20 
juillet 2001 excèdent ceux de l’année passée au même moment 
(à Kankossa par exemple avec 89 mm cette année). Cependant, 
les stations de Kiffa (26 mm) et Barkéol (23 mm) affichent un 
déficit pluviométrique important en comparaison au 20 juillet 
2000. Par ailleurs, la campagne de récolte des dattes (Guetna) 
s’annonce satisfaisante dans la Wilaya. De son côté, le cheptel 
transhumant au Mali a amorcé son retour en Assaba, en 
particulier dans la Moughataa de Kankossa où l'on signale un 
afflux de petits ruminants. 
 
La situation sanitaire humaine à l’échelle de la région reste 
normale dans l’ensemble. Néanmoins, une recrudescence du 
paludisme est observée en cette période de début d'hivernage, 
de même qu’une dégradation de l’état nutritionnel des 
populations vivant dans les zones vulnérables des Moughataa 
de Boumdeid et Barkéol.  
 
Gorgol : 
 
Au Gorgol, les cumuls de précipitations de la sais on au 20 
juillet 2001 ont été similaires à ceux de 2000 dans les postes de 
Kaédi (40 mm), Lexeïba (39 mm) et M’Bout (59 mm). Par 
contre, il n’a été enregistré que de 2 mm à Foum Gleita, 
14 mm à Djadjbeni et 55 mm à Tifondé Civé, ce qui représente 
un déficit de 50 à 100 % par rapport aux relevés de 2000 à la 
même période. Un début de crue des principaux cours d’eau 
des Moughataa de M’Bout et Maghama est toutefois observé. 
 
La campagne rizicole d’hivernage se poursuit, avec le semis 
des pépinières dans les périmètres irrigués de la Wilaya. 
Parallèlement, les premières récoltes de riz paddy de la 
campagne de contre saison chaude ont commencé dans les 
périmètres de Foum Gleita. De leur côté, les semis de cultures 
pluviales ont été effectués dans les Moughataa de Kaédi, 
Maghama et M’Bout, mais en retard par rapport à l’année 
passée. 
 
Bien que le cheptel de petits ruminants profite déjà des 
premières pousses d’herbe, la régénération des pâturages 
s’avère tardive pour la saison. En outre, un feux de brousse 
d’une longueur de 4,5 km a été signalé dans la commue de 
Toulel (Moughataa de Maghama). 
 
L’approvisionnement des centres urbains en produits 
alimentaires est globalement régulier. Toutefois, certaines 
zones rurales des Moughataa de M’Bout, Monguel et 

Maghama connaissent des problèmes de disponibilité en 
denrées de base. Ces difficultés peuvent résulter de 
l’épuisement des stocks locaux, et de l’augmentation de la 
demande suite au retour au terroir des migrants saisonniers. 
Ainsi, une augmentation significative des prix du petit mil a 
été relevée entre juin et juillet 2001, en particulier à Maghama 
(+ 25 %) et à Kaédi (+ 30 %). 
 
La situation sanitaire des populations est globalement 
satisfaisante. Cependant dans les zones à risque des Moughataa 
de M’Bout et Monguel, une dégradation continue de l’état 
nutritionnel est observée, conséquemment aux réductions 
forcées des rations alimentaires. Un recours important et 
inquiétant aux aliments de cueillette y est en outre signalé. 
 
Brakna : 
 
D’importantes quantités de pluie ont été enregistrées durant les 
deux premières décades de juillet dans les Moughataa d’Aleg 
(32 mm), M'bagne (46 mm) et Bababé (124 mm). Ces 
précipitations ont largement dépassé les niveaux 
pluviométriques enregistrés à la même date l’année passée. En 
outre, une importante pluie de 88 mm, survenue à Aleg le 27 
juillet, a permis le remplissage du lac. Sur le plan 
hydrologique, on constate également le démarrage de la crue 
de l’Oued Ketchi. La situation des ressources naturelles de la 
Wilaya s'est améliorée par rapport au mois précédent avec la 
réapparition du couvert végétal, particulièrement dans les 
communes de Niabina et M’Bagne. Dans ces deux mêmes 
communes, une partie des agriculteurs a effectué dès le mois 
de juin 2001 des semis de variétés précoces de sorgho. La 
situation pastorale au Brakna connaît également un début 
d'amélioration avec l’installation de l’hivernage. Il est à 
signaler toutefois la mort, non encore expliquée, de quelques 
500 ovins qui pâturaient à proximité du lac d'Aleg. La 
Délégation Régionale du MDRE, qui soupçonne les eaux du 
lac d’en être la cause, a opéré des prélèvements dont les 
résultats d’analyse ne sont pas encore connus. 
 
Aucun problème d’approvisionnement en produits alimentaires 
de première nécessité n’a été signalé dans la Wilaya. Les prix 
du riz importé et du riz local restent bas par rapport à ceux des 
autres Wilaya (autour de 100 UM/kg pour le riz local). Malgré 
les disponibilités en denrées de base et le début d'hivernage, la 
situation alimentaire des populations demeure difficile, 
notamment pour les agriculteurs dont le nombre a augmenté 
avec le retour au terroir des migrants saisonniers. En outre, la 
situation sanitaire et nutritionnelle reste relativement dégradée 
dans certaines localités des Moughataa de M’bagne et d’Aleg : 
rachitisme à Lemden ; goitre à Magta Lahjar ; malnutritions et 
diarrhées à Niabine, Edebay El Hijaj, et dans les environs de 
Bora. 
 
Trarza :  
 
Des quantités assez importantes de pluies ont été enregistrées 
au Trarza durant les deux premières décades de juillet, et le 
cumul pluviométrique de la saison au 20 juillet 2001 (67 mm à 
Rosso et 53 mm à R’kiz) excède légèrement celui de la même 
période de l’année passée. Les agriculteurs se préparent au 
début de la campagne agricole dans des conditions 
globalement satisfaisantes. En ce qui concerne la campagne 
rizicole de contre saison chaude, très en retard cette année, les 
résultats globaux ne sont pas encore connus. Fin juillet, ces 
cultures étaient à des stades phénologiques variant de 
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l’épiaison à la récolte, et l’arrivée des pluies risque de limiter 
la production. 
 
La situation pastorale demeure toujours difficile dans toute la 
Wilaya par manque d’eau et de pâturages. Le cheptel reste fixé 
autour des points d'abreuvement, où les éleveurs doivent 
recourir à l’achat d’aliments de bétails onéreux compte tenu de 
la forte demande. Il est signalé dans les Moughataa de Rosso et 
Keur Macène l’apparition de plusieurs maladies bénignes chez 
les bovins liées à la consommation d’eaux stagnantes, telles 
que la douve du foie et les parasitoses sanguinolantes. 
 
Les approvisionnements en denrées de base sont réguliers dans 
l'ensemble, ce qui n’empêche pas l’augmentation des prix de 
certains produits locaux en voie d’épuisement : ainsi à 
Boutilimit, le petit mil se vend à 100 UM/kg, et le haricot à 
250 UM/kg. Par ailleurs, la Wilaya enregistre de nombreux cas 
de paludisme et de diarrhées. Des cas de malnutrition sévère 
sont signalés dans les communes de Lexeïba et de Tekane. 
 
Adrar : 
 
L’Adrar se trouve actuellement en pleine période de récolte 
des dattes (Guetna). Celle-ci semble meilleure que celle de 
l’année passée, mais demeure en deçà des niveaux d’une 
campagne normale. Certains phoeniciculteurs subissent encore 
des pertes importantes sous l'effet conjugué des ennemis des 
cultures et de la baisse sensible des ressources en eau, 
particulièrement dans les localités de Aïn Savra, Tenwemend, 
Chinguitti, N’Terguent, Medah, M’haîreth et Maaden. 
 
L’approvisionnement de la Wilaya en denrées de base est 
globalement satisfaisant. En témoignent les prix du blé, de la 
farine et du riz mauritanien qui demeurent à des niveaux 
relativement accessibles. Il convient de signaler cependant une 
hausse de 15 % environ des prix du riz importé et de la viande 

rouge. Ces augmentations de prix résultent en grande partie de 
l’afflux habituel de populations en Adrar durant la Guetna. 
 
La situation sanitaire de la Wilaya est globalement 
satisfaisante, avec un recul de l’épidémie de rougeole suite aux 
campagnes de vaccinations menées en juin. Toutefois, une 
recrudescence des cas de diarrhées est enregistrée dans les 
communes d’Atar, Aoujeft et Chinguitti. En outre, on constate 
une dégradation de l’état nutritionnel des enfants due à la 
réduction forcée des rations alimentaires dans les communes 
d’Aïn Savra, N’Terguent, Medah et Maaden. 
 
Guidimakha : 
 
Le début de l’hivernage au Guidimakha a été tardif cette année 
par rapport à 2000. D’importantes quantités de pluies ont été 
enregistrées au cours du mois de juillet 2001 (81,5mm à 
Selibaby, 133 mm à Gouraye), mais les cumuls au 20 juillet 
restent presque partout déficitaires en comparaison à ceux de 
l’année passée à la même date. L’installation des pluies a 
permis l'amélioration de la situation hydrologique ainsi que la 
régénération du couvert végétal dans la Wilaya. A Gouraye 
toutefois, la digue de protection du périmètre rizicole a cédé 
sous les pluies, ce qui laisse celui-ci exposé aux inondations. 
Les cultures sous pluie se trouvent généralement aux stades de 
semis ou levée.  
 
L'état d'embonpoint du cheptel est dans l'ensemble satisfaisant. 
La production du lait est en légère augmentation, et l’on assiste 
à un début de retour du bétail transhumant en provenance du 
Mali. 
 
Sur le plan de la santé humaine, la campagne de vaccination 
contre la poliomyélite des enfants de 0 à 5 ans vient de 
s'achever. Les pathologies les plus courantes sont les diarrhées, 
mais également les maladies liées à la malnutrition, notamment 
dans la zone de Oudhen levrass, Bangha I et Bangha II. 

 
Comparaison des cumuls pluviométriques en deuxième décade de juillet 2000 et 2001 (en mm)  
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SITUATION DES PRIX DES PRODUITS 
ALIMENTAIRES DE BASE 
 
Evolution des prix à la consommation à l’intérieur du pays: 
 
Les relevés de prix des denrées de base effectués en juillet 
2001 sur une vingtaine de marchés clés dans les Wilaya 
indiquent une importante hausse du prix du riz importé. Le 
kilogramme de ce produit de grande consommation est ainsi 
passé d’une moyenne approximative de 130 UM en mai à un 
niveau de 150 UM en juillet sur la plupart des marchés suivis, 
soit un accroissement de 15 % en deux mois (Cf. tableau 

infra). Ceci peut s’expliquer par le faible niveau des 
importations de cette denrée au cours du premier semestre 
2001, dans la mesure où les producteurs locaux, qui sont aussi 
en majorité des importateurs, entendent écouler en priorité 
leurs productions de riz local. Dans les Wilayas du Trarza, du 
Brakna, du Gorgol et du Guidimakha, les prix du riz importé 
relevés (120 à 130 UM/kg) restent néanmoins inférieurs à ceux 
des autres régions, vraisemblablement du fait d’une meilleure 
disponibilité en riz provenant du Sénégal.  
 
Parallèlement, le prix du sorgho, qui accusait une hausse 
continue depuis mai suite à l’épuisement de la production 
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locale, semble se stabiliser à un niveau élevé (autour de 
80 UM/kg en moyenne). De leur côté, les prix du blé et de la 
farine à l’intérieur du pays restent également stables à des 
niveaux élevés normaux pour la saison. 
 
Les prix des viandes rouges ont affiché entre juin et juillet des 
hausses notables en Adrar, suite à l’accroissement de la 
demande habituelle en période de Guetna (+ 13 % pour le kilo 
de chameau et + 30 % pour le kilo de mouton à Atar). A 
l’inverse, le retour du cheptel dans le Hodh El Gharbi après 
l’installation des premières pluies a engendré une 
augmentation de la disponibilité en animaux sur pieds, et par 
voie de conséquence une diminution des prix des viandes 
rouges dans cette région (par exemple, – 13 à – 20 % pour le 
kilo de bœuf, de chameau et de mouton à Koubenni de juin à 
juillet). Le haricot, qui est une denrée très consommée en cette 
période de soudure et qui constitue un substitut à la viande en 
zones rurales, a vu son prix évoluer de manière identique à 
ceux de la viande rouge en Adrar et dans le Hodh El Gharbi. 
 
Situation des prix à Nouakchott : 
 
Sur les trois marchés suivis régulièrement à Nouakchott (El 
Mina, Toujounine et Socogim), seuls trois produits 
alimentaires de base ont affiché récemment un accroissement 
notable de leur prix au détail. Premièrement, il s’agit du riz 
importé, dont la tendance haussière de son prix observée 
depuis avril 2001 s’est poursuivie entre juin et juillet (le 
kilogramme se vendait ainsi en moyenne 117 UM en mars, 
130 UM en avril, 140 UM en juin et 170 UM en juillet). Ce 
niveau très élevé du prix du riz importé profite à l’écoulement 

du riz local, dont le prix est resté stable autour de 100 UM/kg 
depuis plus de six mois.  
 
Deuxièmement, le prix du sorgho a brutalement augmenté de 
20 % sur les marchés de la capitale entre juin et juillet pour 
atteindre 105 UM/kg en moyenne, ce qui pourrait résulter d’un 
épuisement de la production nationale. Troisièmement, le prix 
du haricot, en hausse continue depuis décembre 2000, semble 
se stabiliser à un niveau particulièrement élevé (180 UM/kg). 
Les prix des autres produits alimentaires de base tels que le blé 
et la farine demeurent quant à eux stables (60 UM/kg de blé) à 
des niveaux équivalents à ceux de l’année passée, ce qui 
témoigne d’un bon niveau d’approvisionnement. 
 
Evolution sur un an des prix des céréales à Nouakchott (UM/kg) 
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Prix à la consommation au détail en juillet 2001 (UM/kg) 

Marchés  Blé Petit mil Sorgho 
(Taghalit) 

Riz brisure 
importé 

Riz brisure 
local 

Farine 
de blé 

Haricot Huile 
(fût) 

Lait en 
poudre  
(Celia) 

Viande de 
bœuf 

Viande de 
chameau 

Viande de 
mouton 

Aïoun 60  80 160 120 80 200 250 800 400 400 400 

Koubenni 96 70 70 160 120 100 222 264 830 350 350 400 

Mabrouk    140 130 110 150 320   400  

Tamchekett 90  70 170 130 100 150 260 900 350  400 

T intane 80 80 80 150 120 90 200 250 800 400 400 400 

Kiffa 80 91 104 185 143 86 114 234 876 520 620 770 

Kaédi 90 114 64 120 90 100 125 192 800 450 500 700 

Lexeïba I 71  63 100 100 98 100 194 792 500  500 

Maghama 88 100 63 100  100 180 198 800 370 400 500 

Aleg 70  100 120 100 100 100 200 800 480 480 600 

Boghé 128 92 82 148 100 70 158 180 800 600 600 600 

D'Jonaba 68 65 75 150 120 94  288 786 360 380 400 

Magta Lahjar 65  67 126 100 71 200 240 880 400 500 600 

Rosso 58 73 70  88 67 185 183 700 600 600 800 

Boutilimit  63 100 70 120 85 70 225 177 692 600 600 800 

Mederdra 59  73 120 90 70 187 185 700 500 500 600 

Atar 65  100 160 120 70 174 200 750  680 800 

Chinguitti 70  100 160 120 80 175 220 800  580 620 

Ouadane 76  126 165 125 100 180  800  600 700 

Tidjikja 80  75 145 125 95 100 245 850 400 400 500 

Moudjeria 80  70 150 130 105 100 260 800 400 400 500 

Tichitt 113   160 145 135 190 320   400 400 

Selibaby 90 40 40 120 100 100 125 200 800 500 500 600 

Ould Yenge 100 40 40 130 110 110 135 220 900 500  600 

Nktt-El Mina 60 80 100 170 100 80 180 170 700 600 700 700 

Nktt-Socogim 60 80 112 170 100 80 170 170 700 600 700 700 

Nktt-Toujounine 60 80 100 170 100 80 180 180 700  700 700 

Source : Observatoire/CSA 


